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OUVERTURE AU TIERS MONDE 

ASSOCIATION LOI de 1901 n°W383001785 GRENOBLE 

Siège Mairie de Seyssuel 38200 

Tel : 04 74 85 72 94 

Contre rendu de mission OTM  du 8 au 21 juin 2017 
 
Participants : Amicie Giroud, Hubert Giroud, Sandrine Brouillaud  
 
 
Cette mission a été réalisée sur les chapeaux de roues ! 
Avec 6 jours complets absorbés par les trajets sur les 12 jours disponibles, notre temps était 
compté pour traiter les 10 sujets de cette mission que nous reprenons point par point. 
 
1-Améliorer la production du riz et développer la culture des légumes à Ambatofotsy  
 
Nous avons lancé une nouvelle démarche à l'initiative de Jacques Billon pour réduire le 
montant du devis établi l’année dernière par GCD –association de développement de 
Madagascar basée à Tana-. 
GCD avait chiffré sa prestation pour une intervention globale incluant la formation des 
paysans et des écoliers à la technique de production du riz SRI et à la culture de légumes et le 
suivi des résultats concrets et de l’application de ces techniques sur la production agricole des 
agriculteurs engagés. Pour mémoire, le montant annuel des coûts s’élevait à  5 500€ et la 
prestation se déroulait sur deux ans. 
 
Nous avons donc proposé à GCD de conserver uniquement la partie pédagogique de leur 
prestation. Celle-ci a été chiffrée à 1500€, outre les frais de transport et d'hébergement des 
personnes formées à Tananarive (Sœur Marie-Odette, Mr Ignace et Mr Jean-Marie). 
 
Cette nouvelle démarche certainement aussi efficace à moindre coup, a déjà l'approbation 
enthousiaste des trois personnes qui seront formées à Tananarive : 
 
- Sœur Marie-Odette, responsable des études à Ambatofotsy qui après une formation de 
GCD à Tana va pouvoir former tous les professeurs sur la pédagogie du SRI. Cette formation 
est basée sur les parallèles à créer entre la théorie du programme scolaire malgache et les 
activités agricoles quotidiennes des élèves. 
 
- Monsieur Ignace, agriculteur à Ambatofotsy diplômé d'un brevet de technicien agricole 
déjà formé au SRI il y a 20 ans, qui bénéficiera d’une remise à niveau de sa formation par 
GCD. Il aura ensuite en charge, moyennant une somme de 800 € annuelle payée par OTM, 
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d'accompagner chaque agriculteur qui le souhaite dans la mise en œuvre de la technique de 
production SRI et dans la production de légumes. Vingt paysans ont déjà manifesté leur 
intérêt pour cette formation. 
Ce travail d'accompagnement consistera à conseiller chaque agriculteur à chaque phase de la 
germination du riz avec la création d'un document de suivi nominatif enregistrant la bonne 
observance des consignes à chaque étape. 
Le travail de Mr Ignace passera aussi par l'apprentissage de chaque agriculteur à faire du 
composte pour fertiliser la terre, à leur apprendre à doser l'eau des rizières, à aérer la terre et à 
vérifier les performances de chacun en mesurant le taux à l'hectare obtenu de chaque 
parcelle........etc. 
Mr Ignace devra aussi, avec Mr Martin (agriculteur d’Ambatofotsy), entretenir deux rizières 
pilotes destinées à recevoir les jeunes élèves en classes vertes. 
L'apprentissage en classes vertes, basé sur l'observation de la croissance du riz, va permettre 
aux enfants d'apprendre facilement la technique SRI et aussi d'influencer les parents à la 
suivre. 
 
- Monsieur Jean-Marie, préfet des études à Ambatofotsy, très impliqué depuis quatre ans 
dans la culture de la vanille. 
Apres avoir reçu la même formation que Monsieur Ignace chez GCD à Tana, et rémunéré par 
OTM (à définir), il aura pour tache de  piloter l'ensemble des actions à mener, de planifier les 
différentes interventions sur le terrain cultivé de Mr Ignace et les visites des rizières pilotes 
par les classes vertes de chaque niveau. 
Il aura aussi en charge de maintenir une émulation toute l'année autour du SRI en rédigeant 
des communiqués appropriés lus chaque dimanche pendant l'office. 
 
Aujourd'hui la Sœur Supérieure d'Ambatofotsy, Sœur Jeannette, a donné sont accord pour 
mener cette action. Nous n’attendons plus que l'accord de la mère Supérieure de Madagascar, 
Sœur Angeline. 
 

                                       
Figure 1 - Réunion chez GCD                                                   Figure 2 - Réunion avec Monsieur Jean Marie, préfet des écoles 

 Figure 3 - Réunion agriculteurs parents d'élèves, information sur notre projet 
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2-Améliorer le niveau de français enseigné à l’école d’Ambatofotsy pour permettre aux 
bacheliers d’accéder aux études supérieures  
 
Fort de résultats exceptionnels au bac enregistrés ces trois dernières années dans notre école à 
Ambatofotsy, nous avons eu la volonté en 2016 d'accompagner les quatre plus brillants 
lauréats dans leurs études supérieures. 
Notre initiative a tourné court lors des résultats obtenus à l'examen d'entrée au SÉSAMES 
(organisme assurant la prise en charge de l'hébergement et des frais d'études des élèves sans 
ressources souhaitant poursuivre après le bac). Les quatre meilleurs élèves d'Ambatofotsy 
présentés ont été recalés uniquement à cause de leur niveau de français trop médiocre. 
Un bon niveau de français est indispensable pour la poursuite d'études supérieures à 
Madagascar. Les cours  dispensés dans les grandes écoles sont assurés en français avec l'aide 
d'ouvrages en français qui n'existent pas en langue malgache. 
 
La raison de ce niveau de français déplorable, provient du fait  que seulement 2 professeurs 
sur les 22 enseignant dans l’école d’Ambatofotsy, sont capables d'enseigner en français. Tous 
les cours quelques soient les matières, sont dispensés en malgache. Les professeurs, quand ils 
écrivent le français, l'écrivent phonétiquement. 
 
Apres beaucoup de réflexion, de consultations des Sœurs, des enseignants, du Préfet des 
études, nous avons dégagé trois solutions pour améliorer le niveau de français des élèves 
d’Ambatofotsy. 
 

- Envoyer un coopérant ou un couple de coopérants français avec l’aide de  FIDESCO 
ou CCD pour enseigner le français aux professeurs et aux élèves d'Ambatofotsy. 
La zone étant très enclavée, nous craignons de ne pas trouver beaucoup de candidats 
susceptibles de relever le défi et de rester longtemps sur place. 
Cette  opération serait en outre certainement coûteuse et hors de nos moyens sauf si 
nous arrivons à obtenir un financement extérieur. Deux jeunes étudiants envoyés par 
Isabel dont un en première année d'hypokhâgne sont en ce moment à Ambatofotsy 
pour enseigner le français et constituer un dossier afin de nous aider à trouver des 
aides. 
Il est certain qu’il s’agit de la meilleure solution au regard du grand intérêt manifesté 
par les élèves à chaque fois que des cours de français sont donnés par l'un de nous lors 
de nos missions.  
Nous allons aussi nous rapprocher de l'alliance Française à Madagascar pour trouver 
auprès d'eux les meilleurs conseils. 

 
- Inciter les professeurs d'Ambatofotsy à se former tous les trois mois pendant 15 jours 

grâce à un organisme dépendant de l'évêché. A quel prix et avec quel efficacité peut 
on espérer faire progresser des professeurs d'un certain âge qui ont de très grosses 
lacunes en français ? 

 
- Installer une télévision branchée sur Canal satellite, dans le réfectoire où plus de 300 

élèves viennent manger tous les jours. Il sera diffusé des émissions pour enfants 
exclusivement en français avec audio description. Cette solution est bien acceptée par 
les Sœurs d’Ambatofotsy. 
Si cette proposition est acceptée en CA, elle aura le mérite de ne pas coûter cher et de 
familiariser les enfants au français avant de trouver une solution plus satisfaisante qui 
passera peut être par le canal satellite avec des cours par correspondance. 
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Au regard des excellents résultats aux examens, la langue française est vraiment le seul 
obstacle avant d'atteindre l’excellence. Sur les 60 élèves de 7éme de l’école d’Ambatofotsy 
venant de passer l'épreuve du CEPE ce mois de juin 2017, 50 ont réussi l’examen et 10 de ces 
élèves sont classés premiers du district. 
 
Les Sœurs nous ont informés qu'elles avaient inscrit 610 élèves pour l'année 
scolaire 2017/2018. La question de construire de nouvelles classes est toujours d'actualité, du 
fait du nombre d’élèves inscrits pour l’année scolaire à venir mais aussi du fait du mauvais 
état des classes végétales (3 classes végétales). 
 

 
Figure 4 - Le réfectoire d'Ambatofotsy où pourrait être installé la télévision 

                                          

Figure 5 Classe végétale - 6ème 

 
3-Trouver une solution d'origine malgache équivalente aux laits maternisés européens 
pour nourrir les bébés de 0 à 6 mois. 
 
Nous avons constaté à la maternité  d'Ambatofotsy beaucoup de décès de mamans privant 
leurs bébés de lait maternel. Avec beaucoup d'énergie dépensée, nous sommes arrivés 
partiellement à nourrir ces bébés grâce aux nombreux dons de boites de lait maternisé faits en 
France, boites que nous acheminons par container jusqu'à Madagascar. 
Encouragés par la découverte de Nicole et Paul Mariaggi de la farine vitaminée Koba Aina 
Nutri'zaza produite à Madagascar pour les enfants de plus de 6 mois, nous avons rencontré 
Madame Christiane Rakotomalala, ingénieure agronome malgache qui a mis au point cette 
vertueuse farine au sein de l'œuvre humanitaire GRET à Antananarivo. Après des explications 
passionnantes sur le travail du GRET à Madagascar, elle nous a indiqué ne pas avoir de 



5 

 

solution pour nourrir les bébés de moins de 6 mois mis à part l’utilisation, en dépannage, du 
lait concentré Socolait (trop sucré) fabriqué à Madagascar. Elle nous a conseillé aussi de nous 
rapprocher de l'UNICEF de Madagascar susceptible de nous aider à nous approvisionner en 
lait européen à moindre coût. 
Nous recherchons l'équivalent de 200 boîtes de lait maternisé de 0 à 6 mois par an, en poudre 
prioritairement. 
 

 
Figure 6 - Achat farine Koba Aina Nutri'zaza 

Nous fournissons 200 kg par an de farine Koba Aina Nutri’zaza au dispensaire d’Ambatofotsy 
à pour améliorer la santé des enfants de plus de 6 mois. 
 
 
4-Rendre visite aux Sœurs de l'Evangile à Antananarivo pour commander des broderies 
destinées aux ventes artisanales du mois de novembre à Vienne et recueillir leurs besoins 
et autres préoccupations 
 
Ces Sœurs qui vivent dans une pauvreté absolue, entourées d'une population en pleine 
détresse, nous touchent beaucoup. Leur gaité et leur vie extrêmement difficile au service des 
plus démunis sont des témoignages de foi et de compassion rares. 
 
Les Sœurs ont plusieurs préoccupations : 
- Le ministère de l'éducation nationale malgache exige que l’école gérée par les Sœurs de 
l’Evangile, assure un enseignement de la maternelle jusqu’au collège. Or, il n’y a à l’heure 
actuelle, aucune classe de maternelle. Il serait donc imposé une réduction du nombre d'élèves 
en primaire pour libérer deux classes afin de créer à la place deux nouvelles classes de 
maternelle. Les Sœurs ne pouvant pas réduire le nombre d'élèves en primaire tellement la 
demande est grande, il ne leur reste que la solution de construire deux nouvelles classes sur un 
terrain proche à trouver, soit sur le terrain du parking de la paroisse avec une construction sur 
pilotis, soit sur le terrain mitoyen à la communauté qu'elle cherche à acheter avec beaucoup de 
difficultés depuis plusieurs années. 
 
- Elles nous ont remis la liste de toutes les fournitures scolaires nécessaires pour l'année 
scolaire 2017/2018 soit : 
.  100 cahiers grand format de 200 pages 
.  600     "            "         "        "   200    " 
. 3400     "            "         "        "   100    " 
(Nous allons faire une demande de prix groupée avec la liste des besoins de l'association 
FIDES et des Sœurs du Cœur de Jésus et Marie). 
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- Il est prévu la fourniture de 15 nouvelles boîtes en plastique pour stocker les broderies à 
l’abri de la poussière et des inondations de plus petite taille que celles précédemment fournies,  
pour un rangement des boites dans les placards. 
 
-Les Sœurs de l’Evangile souhaiteraient, dans la mesure de nos possibilités, que nous les 
aidions pour l'approvisionnement des médicaments les plus récurrents dont elles ont besoin 
pour soigner les malades de leur dispensaire.  Une liste de médicaments nous a été remise. 
 
-Elles recherchent des aides aussi pour financer l’hospitalisation d’environ 25 patients par an 
(Le cout moyen est de 110 € par hospitalisation,  le montant annuel à financer est de l'ordre de 
2 750 € par an). 
 

 
Figure 7 -  Les Sœurs de l'Evangile 

 
5-Rendre visite aux Sœurs du Cœur de Jésus et de Marie à Manjakandriana que 
Jacques Billon nous a fait connaître.  
 
Nous avons visité le centre de Manjakandriana et fait connaissance des Sœurs du Cœur de 
Jésus et de Marie. Le centre est situé à 1h30 de Tananarive. D'après Joro, Gérard Bazin aurait 
fait son service militaire dans le village de ce centre. 
Les premiers contacts ont été très sympathiques et nous avons pu mesurer la détermination 
des Sœurs pour gérer leurs 800 élèves. 
Elles nous ont demandé de les aider pour l'achat de meubles scolaires. 
Nous allons faire une demande de prix groupé (avec les besoins des autres centres et de Fides) 
pour les fournitures scolaires dont elles ont besoin afin d’obtenir de meilleurs prix. 

        
Figure 8 - Sœur Irène et Sœur Léontine  Figure 9 - Ecole des Sœurs du Cœur de Jésus et de Marie - 

Manjakandriana 
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6-Rencontrer le Dr Ali responsable de l'association Américaine Pivot afin de trouver une 
solution pour le transport des malades les plus graves du dispensaire d’Ambatofotsy 
 
L’association Pivot est chargée dans le District d'Ifanadine d'aller secourir des grands malades 
et de les prendre en charge jusqu'à leur rétablissement en les transportant jusqu’aux Hôpitaux 
de Fianarantsoa. 
Malgré son impossibilité de sortir du district pour venir chercher nos malades à Ambatofotsy, 
village qui appartient au district d'Ikongo, le Dr Ali ne semblait pas fermé à l'idée de prendre 
en charge jusqu’à 10 de nos malades par an, si ont les transportait à Ranomafane où se trouve 
leur QG. 
Le prix moyen des hospitalisations prises en charge par l’association Pivot  est de 127 dollars 
par malade. Nous leur avons proposé de les rembourser après rétablissement du malade mais 
d'en assurer le suivi. Nous attendons leur réponse par mail. 
 
 
7-Rencontrer le Dr Benjamin à Antsirabe, à la clinique Santé Plus afin d’organiser 
l’opération de Zalia et de deux enfants d’Ambatofotsy 
 
Nous avons rencontré le Dr Benjamin à la Clinique Santé Plus, où sera opérée gratuitement le 
8 Octobre la petite Zalia d'Ambatofotsy atteinte de la maladie du Noma. Deux petits enfants 
d'Ambatofotsy, un garçon et une fille,  seront aussi opérés ce même jour de leur bec de lièvre. 
 
Ceci est rendu possible grâce à l'acharnement de Sandrine, qui très choquée par l'état de Zalia 
pendant notre mission de septembre, a fait des recherches soutenues pour améliorer son état et 
a fini par trouver une association stéphanoise « Les enfants du Noma » qui envoie des équipes 
humanitaires médicales au Laos, au Cambodge, au Bénin et nouvellement à Madagascar, afin 
de réaliser des opérations maxillo-faciales et orthopédiques pour les populations les plus 
pauvres.  
Cette association nous a fait découvrir le Dr Benjamin, propriétaire de la clinique Santé Plus, 
un homme exceptionnel agissant bénévolement pour aider la population malgache avec 
beaucoup d'intelligence. 
Nous lui avons proposé sur photos le gros l'échographe récupéré par Michel et Collette Jolly 
qui semble beaucoup l'intéresser. 
Il recherche des draps que je vais pouvoir lui adresser grâce à ceux offerts par Pierre 
PARISOT. Pour l’opération des trois enfants au mois d’octobre 2017, OTM devra financer 
uniquement le transport et la nourriture des enfants et de leurs accompagnants. Un budget 
devra être voté à ce titre. 
 

.  Figure 10 - Réunion avec le Docteur Benjamin 
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8-Faire le point sur plusieurs sujets à Ambatofotsy  
 
Nous avons mené à bien les missions suivantes au Centre d’Ambatofotsy : 
 
-   Organisation des prochaines actions avec tous les futurs acteurs du SRI. 
- Rangement sans interruption pendant deux jours par Sandrine, Amicie et Joro des 
médicaments dans la pharmacie du dispensaire. Les étagères de médicaments étaient 
complètement vides à notre arrivée et le dispensaire était fermé depuis un mois par Sœur 
Honorine par manque de médicaments et de pansements. 
 

 Figure 11 - Rangement des médicaments 

- Acceptation par Sœur Janette, très bonne couturière, de former Anne-Marie à devenir 
formatrice de couture pour les élèves, pour le travail sur les machines à coudre et la coupe de 
patrons 
-  Remises des différentes aides récurrentes d'OTM 
-  Recueil du maximum d'informations pour améliorer le niveau de français des élèves 
-  Recueil des besoins du centre : 

- Le microscope électronique demandé pour le dispensaire par Sœur Honorine a été 
fourni  par Isabel et sera mis en marche en septembre avec Isabel. 
- Un échographe de la taille d'un PC  
- Une paire de ciseaux de couturière pour couper le tissu et une paire de ciseaux de 
couturière pour couper les patrons ainsi que du tissu 
- Deux cloisons amovibles et un complément d'étagères pour le rangement des 100 
nouvelles boîtes en plastique destinées à ranger les médicaments au dispensaire. 
- Construction en étage de 4 nouvelles classes sur le bâtiment scolaire existant situé en  
contre bas et parallèle à l'église 
- Prolongement de 20 mètres du mur de soutènement du terrain de basket suite à 
l'éboulement pendant le cyclone. 

        
Figure 12 -  Mur terre éboulé suite au  cyclone dans le prolongement du mur de soutènement 
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- Pose d'un grillage en treillis soudé d'une valeur 300 € avec les accessoires de fixation 
sur le mur du basket, le grillage surplombant la route étant extrêmement abimé et 
rendant très dangereux l’utilisation du terrain de basket comme  de cour d’école. 
 
 

         
Figure 13 - Grillage abimé     Figure-  14 grillage abimé 

 
- Un ordinateur PC pour l'étudiante Infirmière, future aide de Sœur Honorine au 
dispensaire  
- Un livre de Maths pour chaque classe de la 3éme à la terminale pour Madame Céline  
- 20 chaises et un bureau de professeur à la demande de Sœur Jeannette, Sœur 
Supérieure. 
- Râtelier pour le rangement des brosses à dents (un par classe). 
 

- Contrôle de l’aplanissement du terrain de basket et de la pose de panneaux de basket 
 

 
Figure 15 - Terrain de basket et sautoir pour saut en longueur 

-Lavage complet des panneaux photovoltaïques, très entartrés dans leurs parties basses, 
susceptibles de perdre leurs performances sans cet entretien. 
 

- Réception de l'extension du dispensaire et des travaux de robinetterie effectués dans la 
maison des Sœurs, dans l’annexe et dans le dispensaire avec Mr Gérard de la Ste SECOA. 
Tout est bon à l'exception du lavabo à l'entrée du réfectoire qui doit être refait en totalité et du 
lavabo de la nouvelle pharmacie qui a été complètement oublié et qui sera posé avant mon 
retour en septembre. 
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Figure 16 - Pose de douchette et de robinet                                          Figure 17 - Pose de WC 

 

              
Figure 18 - Dispensaire avant travaux             Figure 19- Dispensaire après travaux 

 

 

                       
Figure 20 - Pharmacie avant les travaux                   Figure 21 -  Pharmacie après les travaux 
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Figure 22 - Salle de consultation avant les travaux                          Figure 23 - Salle de consultation après les travaux 

 

                                                

Figure 24 - Incinérateur                Figure - 25 Dispensaire – Pignon de la partie construite 

 
- Demande de devis à Mr Gérard de SECOA pour : 

-  le prolongement du mur de soutènement 
-  la fourniture d'une nouvelle crépine pour la source qui a implosé sous la pression de 
l'eau pendant le cyclone 
-  le remplacement du robinet à col-de-cygne de la cuisine. 
-  la réparation des descentes d'eaux de la maison des Sœurs 
-  le remplacement d'une des vannes  de sortie de la cuve d’eau de la ville 
- la fourniture des robinets des deux douches et du lavabo de la salle de soins de 
l'Hôpital 
- la fourniture de 10 robinets de fontaine que Mr Martin responsable de l'eau au village 
aura à sa disposition pour les remplacer quand il le jugera nécessaire 
 

- Recherche du meilleur point pour fixer une antenne de téléphone que Sandrine a pu nous 
procurer gratuitement (valeur estimée 1800€). Cette antenne qui sera installée en septembre 
avec Joro va permettre de communiquer à l'intérieur du bâtiment des Sœurs, d'obtenir la 3G et 
peut-être de pouvoir utiliser WhatsApp. 
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Figure 26 - Recherche de réseau 

- Leçon d’hygiène et de brossage des dents dispensée par Amicie et Sandrine aux 45 élèves de 
maternelle de la classe de Sœur Meltine. 
 
L’absence d’hygiène est une vraie préoccupation à Ambatofotsy et la cause de nombreuses 
maladies et souffrances. Le nombre de patients que soigne Sœur Honorine chaque jour pour 
des abcès dentaires graves est très élevé. Nous avons en tète de mener des actions d’hygiène 
et de fournir aux élèves des brosses à dents et des dentifrices. Pour cela Sandrine va chercher 
des financements. 
 

 
Figure 27 - Beaucoup de caries dans la bouche des enfants 

 
 

                                                
Figure 28 - Leçon de brossage des dents en classe de maternelle 
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-Recueil des préoccupations :  
 

- Sandrine a fourni plus de 500 brosses à dents et 12 kg de tubes de dentifrice au centre 
d’Ambatofotsy. Les brosses à dent, qui seront distribuées aux enfants doivent avoir un 
usage personnels pour éviter la transmission de maladies. Elles ne doivent pas être 
emportées à la maison au risque d’être utilisées à d'autres usages et d’être mangées par 
les rats (dixit Sœur Marie-Noel). La solution serait de marquer le nom de chaque élève 
sur les brosses et de les ranger, individuellement, dans un endroit propre, au vu du 
professeur qui pourra dresser un inventaire quotidien dans chaque classe. Le 
professeur pourra aussi veiller au lavage journalier des dents des élèves à l’issue du 
déjeuner. 
 
 

 
Figure 29 - Distribution de brosses à dents 

 
- Le gouvernement malgache a le projet de déplacer les vacances scolaires annuelles 

pendant l'été malgache entre Janvier et Mars au lieu de Juillet à Septembre qui est 
l'hiver dans la grande Île. Cette nouvelle disposition permettrait de garder les écoles 
disponibles pendant la période des cyclones afin de pouvoir mettre à l'abri les 
habitants en détresse. 
 

 
9-Aller à léproserie de Marana pour organiser l’opération de  Zalia et voir la nécessité 
de construire un impluvium 
 
 
Nous sommes allez à la léproserie de Marana pour : 
 

- faire un dossier sur la petite Zalia atteinte d'un Noma destiné au Dr Benjamin en vu de 
son opération au mois d’octobre 
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- prendre  les côtes avec Joro pour trouver une solution économique dans la création 
d'un impluvium nécessaire à l'alimentation en eau domestique mais non potable du 
centre pendant la période de sécheresse. 
 

 
Figure 30 - Prise de cotes pour l'impluvium - Maranne 

 
 
 
10-Rendre visite à Talata et rencontrer  Sœur Henriette Sœur Supérieure et Sœur 
Honorine responsable des études pour lancer les travaux indispensables 
 
Nous sommes allés à Talata et avons rencontré  Sœur Henriette Sœur Supérieure et Sœur 
Honorine responsable des études pour lancer les travaux avec leur homme à tout faire Mr 
Mahazosoa, soit : 
 
- reconstruire le mur d'enceinte du centre qui s'est écroulé pendant le cyclone 
-remplacer les 15 fenêtres extrêmement abimées 
-réparer les deux gardes corps du bâtiment scolaire principal rongés par la rouille 
-fournir des matériaux pour faire une cloison dans le bâtiment des Sœurs 
 

                                            
Figure 31 - Mur d'enceinte écroulé suite au cyclone 
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Figure 32 - Contrôle d'une fenêtre changée                      Figure 33-  Garde corps rouillé 

 

URGENT 

 
Nous avons appris que depuis le mois de septembre, l’ONU qui depuis des années 
fournissait les sacs de riz et de haricots permettant de nourrir les enfants avait 
interrompu son  aide sans explications. Cette situation extrêmement difficile ne permet 
plus aux Sœurs d'assurer les repas des enfants. Elles ont dû diminuer leurs rations 
personnelles et choisir de n’assurer que les repas des jeunes enfants. Ainsi, depuis le 
mois de septembre les enfants du collège, soit environ une centaine d’enfants ne sont 
plus nourris.   
Nous souhaiterions que dans un prochain CA nous débattions de la possibilité de 
débloquer une somme d'argent pour faire face aux besoins impérieux de nourrir ces 
enfants, après avoir fait chiffrer par les Sœurs les besoins nécessaires. 
 
 
 

 
Figure 34 - Restaurant de Talata vide 
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Certainement à cause des futures élections présidentielles de fin de l'année, les routes que 
nous avons parcourues sont beaucoup mieux entretenues. Mais mis à part cette petite 
amélioration la situation des Malgaches est toujours aussi difficile, voir plus difficile que ces 
dernières années et notre travail est toujours indispensable et nécessaire même si la tâche est 
démesurée pour notre petite association. Ce sont les gouttes d’eau qui font l’océan. 
 
        Hubert Giroud 
        Président d’OTM 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 


